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Réflexions générales sur la conception d'exposition

et la réalisation muséologique au Château
de Prangins

Dans toute exposition historique, trois éléments doivent
former un ensemble harmonieux: le récit proprement
dit, les collections et le cadre architectural. Les trois
éléments s'influencent mutuellement. Le récit s'efforcera de

reprendre le rythme de l'architecture, de raconter l'histoire

par l'objet et l'image. Interroger les collections permet

à l'historien de découvrir le monde de la culture
matérielle sous tous ses aspects, le quotidien et
l'exceptionnel, les témoins du passé et l'oeuvre d'art. D'autre

part le travail de l'historien permet des interprétations
nouvelles des collections et leur réorientation. Enfin,
même si l'architecture dicte le rythme de l'exposition,
elle subit également des transformations pour pouvoir
satisfaire aux exigences d'un musée.
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Le Château de Prangins, témoin de l'histoire qu'il doit
héberger, sera perçu par le visiteur sous trois aspects
différents. Il y a d'abord le château du 18eme siècle qui
donne la première impression dominante; ensuite le

visiteur se trouve confronté avec un bâtiment sur lequel une
histoire de plus de 250 ans a laissé des traces, a imposé
des transformations importantes et des adaptations à

différentes fonctions. Enfin, le château actuel se présentera

comme domicile d'un musée de l'histoire suisse entre
1750 et 1920 devant satisfaire aux exigences muséologi-

ques et historiographiques actuelles.

Un dialogue doit s'établir entre le bâtiment et l'exposition

à différents niveaux. Premièrement respecter le rythme
de l'architecture, ses cheminements, sa subdivision et sa situation

dans l'environnement. Ensuite rappeler son histoire,

mettre en évidence les modifications qu'il a subies; montrer

qu'un bâtiment n'a pas seulement un état d'origine
figé pour tous les temps, mais une vie, une histoire et un
avenir. Enfin lier la thématique de l'exposition avec l'histoire

du bâtiment sans tomber dans la banalité, dans un
parallélisme entre fonctions anciennes et reconstitutions.
Le dialogue peut être harmonieux, mais pour être vivant
il lui faut aussi l'opposition, la contradiction.

Les différentes zones d'exposition dans le château

doivent être abordées de façon différente, demandent un
autre dialogue entre l'édifice et le discours historique.

Le rez-de-chaussée introduira aux idéaux du siècle des

Lumières. Les salles d'apparat de Prangins forment le

décor d'un récit par l'image et l'objet sur un monde dont
le château a été le témoin.

L'étage montrera une histoire de la Suisse entre l'Ancien

Régime et le début du 20eme siècle sous ses aspects

politiques, économiques, sociaux et culturels. Le rythme
de l'architecture doit être repris par le récit. La grande

galerie — espace de circulation et de repos — sépare l'étage

en trois parties: l'enfilade et les deux ailes du château.

Les combles abriteront un sujet de toute première
importance pour l'époque traitée à Prangins: les relations
de la Suisse et de l'étranger, l'intégration de la Suisse

dans une économie mondiale. Le grand espace à disposition

permet ici une présentation et un cheminement

plus libres qu'aux autres niveaux du bâtiment.
Les caves nous permettront de remonter aux origines

du château, à sa construction, au fonctionnement de la

seigneurie et à son système économique. L'architecture
monumentale des caves exige une présentation très sobre

qui respecte l'impact de sa construction.
Enfin, la dépendance sera un lieu de repos et de

récréation. Étroitement liée au jardin potager et aux

parcs, l'exposition évoquera les plaisirs de l'horticulture
et donnera un aperçu sur les grands changements du

paysage suisse depuis le dixhuitième siècle.

En étroite collaboration avec les responsables des

collections d'une part et les architectes d'autre part, le

plan d'exposition se concrétise. La recherche dans les

collections du Musée national avance rapidement; le

choix des objets implique parfois leur restautation et une
documentation plus approfondie. De nouvelles acquisitions

en vue du musée de Prangins élargissent le cadre

des collections traditionnelles. A part les fonds du Musée
national qui doivent fournir la grande partie des objets

pour Prangins, un contact étroit s'établit avec d'autres

institutions suisses. Ceci permettra de donner une vision
très large de la culture matérielle et artistique des 18emc

et 19eme siècles en Suisse.

Parallèlement au ttavail dans les collections, les architectes

et les historiens se penchent sur les questions de la

ptésentation dans le Château de Prangins. Le but est

d'évoquer et d'expliquer l'histoire par tous les moyens

que permet l'exposition d'objets et d'images: la mise en

scène, l'abstraction, la systématique, la confrontation

d'objets, mais aussi leur isolation. Il faut respecter l'édifice

historique, le mettre en évidence et créer l'atmosphère

qui permette au visiteur de parcourir l'exposition avec

plaisir et intétêt.
En fonction des cheminements prévus et des objets

choisis, un premier plan est dessiné, discuté, remanié à

plusieurs reprises et enfin reporté sur maquette. C'est ici
une première étape qui permet de contrôler les rapports
entre les salles d'exposition et leur contenu, de revoir les

cheminements et les principes de présentation. La

maquette donne aujourd'hui une première vue d'ensemble

de ce que sera le musée.

Dans le château même, une salle-pilote permet de

pousser plus avant les réflexions concernant les problèmes

qui ne peuvent pas être résolus sur plan et maquette.
Les principes d'obscurcissement et d'éclairage artificiel,
le choix des couleurs et des matériaux, le volume du
mobilier de présentation doivent être vérifiés sur place.

Depuis 1994 des séries d'essai sont en cours; ils se

poursuivront jusqu'en 1996.

Enfin, sur la base de ces travaux préparatoires, le dessin

du mobilier d'exposition (vitrines, socles, présentoirs
etc.) est en préparation. Ce travail comporte une réflexion

esthétique, mais doit également satisfaire aux

exigences de l'utilisateur en ce qui concerne la sécurité, la

flexibilité et l'entretien.
Dès l'été 1996, le mobilier d'exposition sera en exécution;

l'aménagement commencera à partir de 1997 afin
de permettre l'ouverture du nouveau musée en été 1998.

François de Capitani
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